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A Travers Nos Régions
PORT-GENTIL : LA COMMUNAUTÉ DES BALUMBUS SE MUE EN 
ASSOCIATION

LES Balumubus installés à Port-Gentil ont décidé de se constituer en 
association pour promouvoir leur ethnie et leur culture. Dernièrement, 
ils se sont retrouvés au domicile d'un des leurs au quartier dit “Cité 
Ndaot”. Des compatriotes d'autres ethnies y été conviés. Initiateur du 
projet, Firmin Gnoundou dit avoir pensé à cela après avoir constaté la 
“dislocation de la cellule familiale Lumbu (...) En effet, nous sommes 
de plus en plus divisés et la division ne favorise pas le développement 
qui est symbolisé par la promotion de notre culture et de notre langue. 
Malheureusement, aujourd'hui, nous nous greffons plus à d'autres 
communautés au point que nous ne valorisons plus assez la nôtre” a-t-
il confié. “Diburunu” ou la “parenté” en français, se veut une plateforme 
apolitique de solidarité et d'entraide pour les Balumbus. Le promoteur 
entend s'inspirer de la politique sociale et solidaire qui veut que les nantis 
épaulent les plus faibles. Une chaîne de solidarité sera mise en place 
afin de pérenniser le processus et faire profiter le plus grand nombre. 
C'est haut, à l'échelle nationale, qu'il ambitionne de porter la culture 
Lumbu. Les statuts et règlement intérieur sont en voie d'élaboration.

FRANCEVILLE : DON D’UN BÂTIMENT POUR LES TOILETTES AU 
COMPLEXE SOCIAL DE FRANCEVILLE

LES bambins de 3 à 5 ans du centre préscolaire du complexe social de 
Franceville peuvent enfin pousser un ouf de soulagement. Des latrines 
nouvellement construites viennent d'être mises à leur disposition. 
L'établissement est resté privé de lieux d'aisances depuis belle lurette. 
Les installations d'origine n'étaient plus commodes. Pour leurs besoins, 
les enfants, mais pas seulement eux, n'avaient plus que les abords du 
complexe. Gênés par cette situation combien inconfortable, les nouveaux 
responsables du centre préscolaire et du centre social en poste depuis 
seulement 4 mois ont sollicité l'appui de quelques cadres de la ville, 
particulièrement du 1er arrondissement de Masuku où est implanté ledit 
complexe scolaire. Conscients de ce que l'environnement demeure un 
facteur important pour la construction du processus de socialisation des 
enfants, les conseillers municipaux Jules Ferry Ndounou Ngouandjila et 
Yann Koubdjé ont pris en charge la construction du bâtiment desdites 
toilettes qui sont dotées de toutes les commodités : eau et électricité.
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À l’instar des autres lo-
calités du pays, la ville 
d’Oyem a célébré avec 

faste, le 8 mars dernier, la 45e 
“Journée internationale des droits 
des femmes", sous le thème natio-
nal : " L’élimination des inégalités : 
un catalyseur du développement 
durable", alors que le thème in-
ternational est "L’égalité de sexes 
aujourd’hui, pour un avenir du-

rable". 
Pour cette édition 2022, c’est 
l’esplanade du consulat de Gui-
née équatoriale qui a abité les 
festivités y relatives en présence 
du gouverneur du Woleu-Ntem, 
Jules Djéki, des autorités civiles 
et militaires du chef-lieu du Sep-
tentrion.
Un moment choisi par la re-
présentante diplomatique de 
la Guinée équatoriale à Oyem, 
Milagrosa Mengue Ondo Oya-
na, pour vanter les mérites et le 

Oyem : la femme célébrée au 
consulat de Guinée équatoriale

E. EBANG MVE
Oyem/Gabon

rôle majeur joué par la femme, 
notamment pour l’évolution de 
la société. "Nous avons gagné des 
droits, mais il y a encore beau-
coup d’inégalités entre l’homme 
et la femme", a-t-elle fait remar-
quer.
La procureure de la République 
près le tribunal de première 
instance d’Oyem, Périne Ada 
Obiang, a renchéri en rappelant 
les différentes inégalités dont sont 
victimes les femmes. Non sans 
parler des avancées juridiques ré-
alisées à ce jour par le législateur 
gabonais pour leur protection. 
Notamment, le nouveau Code 
civil, la loi  n°006/2021 du 6 sep-
tembre 2021 portant élimination 
des violences faites aux femmes...
Un défilé des femmes des com-
munautés camerounaise, séné-
galaise, malienne, béninoise, 
burkinabè, équato-guinéenne 
et gabonaise, ainsi qu'une visite 
des stands par les autorités ont 
mis un terme à la manifestation

Une célébration des femmes en présence du gouverneur 
Jules Djeki.
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LE président du Rassem-
blement pour la patrie 
et la modernité (RPM), 

Alexandre Barro Chambrier, 
vient de séjourner dans la pro-
vince de l’Ogooué-Maritime. Il 
y a initié de nombreuses actions 
dans l’optique d’une occupation 
du terrain, en vue de l’élection 
présidentielle de 2023.
Après les civilités au gouverneur, 
Alexandre Barro Chambrier a 
rendu visite à la chefferie Orun-
gu et au Conseil communal des 
sages. Avant de prendre part au 
premier conseil communal de 
son parti à Port-Gentil, dans un 
hôtel de la place. A l’issue dudit 
conseil, Franck Rebella Rogombe 
et Marc Stan Moundanga ont été 
installés respectivement coor-
donnateurs provincial et com-
munal. S’en est suivie la mise 
en place des coordinations des 
quatre arrondissements.

Port-Gentil : Alexandre Barro 
Chambrier rassure les populations

Jean Paulin ALLOGO
Port-Gentil/Gabon

Le dirigeant du RPM a profité 
de son séjour portgentillais pour 
s’entretenir avec les déflatés de 
Satram qui accusent 38 mois 
d’arriérés de salaire.
Des rencontres avec des jeunes, 
des notables, des femmes com-
merçantes et des causeries à tra-
vers la commune de Port-Gentil 
ainsi qu’une messe d’action de 

grâce à Saint-Louis figuraient 
également en bonne place dans 
son agenda. A chaque étape, il a 
rassuré l’assistance.
 " Je suis venu vous dire qu'il y 
a des raisons de garder l’espoir.  
Moi, je me suis préparé avec mes 
amis pour affronter cette situa-
tion ; 2023 c’est un carrefour ", 
a-t-il conclu.

Alexandre Barro Chambrier intervenant lors d’une rencontre.
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